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Homélie de Pentecôte 2023  

Frères et sœurs, c’est la Pentecôte ! 

En neuf années de ministère, je vous ai souvent parlé de l’Esprit Saint et à 

maintes reprises, j’ai insisté pour que vous le priez afin qu’Il nous fasse vous et 

moi réellement rencontrer Jésus vivant, nous guide et nous conseille dans notre 

vie de tous les jours. Ce matin, plutôt que de faire une homélie, je voudrais vous 

témoigner de la façon dont l’Esprit saint m’a guidé ces derniers mois.  

Vous savez que dans la vallée, sur les trois curés, l’abbé Joseph Goepfert prendra 

sa retraite dans un an. Moi-même, je suis parmi vous depuis neuf ans et l’abbé 

Jan Koster est à Sentheim depuis 10 ans. Depuis quelques mois, le vicaire 

épiscopal se posait la question d’un éventuel remaniement et moi-même, je 

m’interrogeais sur mon avenir.  

1. Un premier petit clin d’œil par l’entremise de Marie  

Au mois de janvier dernier, j’ai vécu comme d’habitude ma retraite sacerdotale à 

Lourdes. Lors de la messe de clôture j’ai eu comme une évidence : « Frédéric, et 

si c’était à toi de partir le premier ». En effet, sachant que de gros changements 

se feraient dans un an, il n’y avait aucun intérêt à m’accrocher coûte que coûte à 

ce lieu que j’aime pourtant beaucoup. Quitter la vallée le 1er, permettrait d’étaler 

les départs et éviter un chamboulement trop important au niveau du doyenné ». 

 

2. Dans le chapitre 8 des Actes des Apôtres, la figure du diacre Philippe a été 

une révélation  

- Quelles sont ses qualités ? Il fait partie des sept que les apôtres ont choisis 
pour faire face aux besoins des veuves de la première communauté à 
Jérusalem. Parmi les qualités énoncées par les apôtres, il y avait le fait que ce 
devait être un homme : « rempli d’Esprit Saint ». 

- Philippe est un défricheur. Il va dans une région où aucun apôtre n’est encore 
allé avant lui, il ouvre des routes pour d’autres et n’a pas peur. Il fait son 
travail, mais ne s’installe pas à vie ou se s’accroche pas à un territoire. Dans 
les Actes des Apôtres, Paul et Barnabé restèrent une année à Antioche, puis 
passèrent « un certain temps » dans les villes d’Antioche de Syrie (Actes 14, 
28) et de Philippes (Actes 16, 12). Il ne s’agit pas de papillonner, car pour 
porter du fruit, la notion de durée est importante. 

- Philippe est humble, il laisse Pierre et Jean continuer son œuvre il ne 
s’attache pas les foules, et il poursuit sa route.  
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- Il est docile aux motions de son ange gardien qui lui dit : « prends la route 
qui descend de Jérusalem à Gaza ; elle est déserte. » (Actes 8, 26) et de 
l’Esprit Saint qui lui dit : « Approche et rejoins ce char. » (Actes 8, 29). Par ses 
motions intérieures, Dieu le pousse sans cesse plus loin.  

- Il se laisse purifier par l’Esprit St de tout attachement et il continue son travail 
d’évangélisation. L’Esprit Saint purifie également les nouveaux convertis de 
tout attachement. Être chrétien, c’est s’attacher à Jésus seul Sauveur. Le 
prêtre n’est qu’un intermédiaire, un instrument plus ou moins docile dans la 
main de Dieu. Dans notre parcours de vie, il nous arrive parfois de nous 
attacher à une personne. Mais le but est de grandir, de passer d’une relation 
parfois trop affective à une foi plus mature, à Christ et à l’Eglise.  

Voilà ce qui m’a marqué chez le diacre Philippe au moment où moi-même j’étais 
amené à réfléchir sur mon avenir. 

3. Les événements par lesquels Dieu prépare discrètement les cœurs :  

En 2022, en tant qu’adjoint au doyen de zone, j’ai effectué la visite canonique des 

7 paroisses du Val de Wesserling. J’ai pu découvrir une des trois communautés 

de paroisses, dont je vais être le curé à la rentrée prochaine, leurs forces vives, 

leurs projets, leurs difficultés et les nombreux défis qu’elles auront à surmonter 

à l’avenir.  

Travaillant régulièrement avec le vicaire épiscopal, j’ai vite vu combien la nouvelle 

mission confiée à l’abbé Jonathan Nock qui part sur Wittenheim – Kingersheim 

et Ruelisheim laissait un grand vide dans l’autre vallée. Dans mon cœur, il y avait 

cette question que Dieu posa au prophète Isaïe : « Qui enverrai-je ? qui sera 

notre messager ? » Et Isaïe a répondu : « Me voici : envoie-moi ! » (Isaïe 6, 8). 

Qui enverrai-je Frédéric ? Qui sera mon messager ? J’étais hésitant. Était-ce le 

moment de partir de Masevaux ? N’y avait-il pas des choses qu’il fallait encore 

consolider. J’avais bien sûr de nouveaux projets pour la rentrée pastorale.  

Voici que le vendredi 5 mai, 1er vendredi du mois, dédié au Sacré-Cœur de Jésus, 

le vicaire épiscopal m’a réuni d’urgence avec l’animatrice de zone. Les prêtres 

sollicités pour aller à Saint-Amarin ont tous refusé et nous sommes quasiment à 

la fin du processus de nomination. Que faire ?  Le vicaire épiscopal avait demandé 

à l’un des confrères habitant dans l’autre vallée, de lui établir une liste de prêtres 

qu’il verrait pour succéder au curé partant. A la fin de la liste figurait mon 

prénom. J’ai alors reconnu pour moi un appel de Dieu à lui dire « oui » et à lui 
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confier chacun d’entre vous, sûr qu’Il s’occupera de trouver Lui-même le prêtre 

qui me succédera. 

4. Second clin d’œil par l’entremise de Marie  

Curieusement, quatre mois plus tard, le 13 mai, jour anniversaire des 1ères 

apparitions de ND à Fatima, l’abbé Modeste est venu avec le vicaire épiscopal au 

presbytère de Masevaux pour me rencontrer et a accepté sa mission ici à 

Masevaux. 

Vous l’avez compris, je suis donc sur le départ, mais outre ces deux petits clins 

d’œil de Marie, je souhaiterais vous montrer que cette décision a été guidée par 

Dieu à travers d’autres critères, qui mis bout à bout m’ont convaincu que c’était 

bien la volonté de Dieu. 

 

5. Comment vivre les mois à venir et accueillir mon successeur ? 

Pendant 9 ans, vous avez eu la chance de côtoyer l’abbé Israël, originaire du 

Bénin. Dieu a aussi préparé vos cœurs par ce biais-là.  

Que cette nouvelle, surtout si elle nous bouscule, ne nous empêche pas 

aujourd’hui de nous ouvrir aux dons du Saint Esprit : don de confiance, don de 

paix intérieure, don de joie de savoir qu’un prêtre originaire de Centre-Afrique a 

accepté de venir dans la vallée. J’espère que vous n’oublierez pas de lui « merci » 

pour sa mobilité. 

Le Seigneur a encore des choses à nous faire vivre, ici et maintenant, les uns par 

les autres, les uns pour les autres. Faisons en sorte de bien terminer l’année 

pastorale ensemble et de nous porter les uns les autres dans la prière.  

Je célébrerai mon départ le dimanche matin 10 septembre à Masevaux et serai 

installé à St Amarin le samedi 16/09 à 18h. 

L’Abbé Aimé Modeste GUIAVOGUI sera administrateur de cette Communauté de 

paroisses. Il est actuellement prêtre coopérateur à Brumath et à Hochfelden. Il 

sera installé à Masevaux, le dimanche 17 septembre dans l’après-midi.  

 

 

 

 


